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' FEriCMEARUMBAYA 
) u tributes ARUmAYAM 
f habit? k tom dufIeuve / 
/ BAOURAYM, sur fe tern - / 
llotre deteRtPUStmil 
/ de SAN mODOROS 
' (AMlRIQUE c/u suo ), 




Alions /debout, 
paresseuxt II 
est temps. 




Toreador, en ga-a- 
a-arde fJ 3 Torea¬ 
dorJ Toreador A 



Toreador ef <J fra la- 

la-fa-la la la la la J! 
un oeil noir te regaa- 
aaaarde 





Flexion des jambes, 
e/e vaiion des bras: 
un /... deux!... un!... 
deux!... 




El a present, un bon bain: 
vo/la cfui achevera cienous 


U.n, i/o / mysferreux 
a eie com mis, cefle 
null, au mused eth - 
nograph tgu e. Un fe - 
tiche dune grande 
rarefe a disparu... 







































































































































































le voia e(e decouvert 
ce matin parte gardien 
du musee. On suppose 
quele voieurs'est /ais- 
se enfermer hiersoir 
etqu 'it a attenduFou- 
venture des portes 
pour sortir, caraucu- 
ne trace deffrac¬ 
tion n'a ere 
constate e ... 




/iie,Miiou, 
au musee 
ethnograp/v 



Monsieur te conserve- 
tear? //est occupe 
pour /e moment: la police 
est /a, pour 7en-^^quSfe, 



Recapitulons.Le gardien aferme tes 
portes,hier, a 1?h 12: it n'a rien reman 
gue d'anormal. Auiourd'hui, a 7h.,iia re- 
pris son service. A7nl4, (la constate la dis ■ 
pari tj on du fetiche n°754Z eta donne 
immediate men i I'alarme. C ‘est bien 


cf Bon/. Main- y /esf . 6U -d es5US de 

tenant, ce gar- - . 

dien, etes-vous 
sur de tui ? 


VodS 
it est, 
s maison et it 





D'ailleurs, ce 
fetiche n'a au- 
cune vaieur 
intrinsegueet 
nepeut avoir 
tente guuncoi- 
tectionneur, 
uniguement un 
cottectionneur... 


Ca.par ere mpie / 
(fuefie bonne surpri 


is. 


c'est not re 


Et... votre avis sur ce voi? 


Qo&bqiu&d H&u.- 
X£4 p&ai toAd. 

Vdtla 7e TTvre. 

gueJe cherchars: 
iecrois gu i/y 
est guest ton 
des Arumbc 


Pour nous /'affaire est clat- 
re. Ce fetiche a rumbaya 
n aaucunevaleur...euh.... 
aucune va/eur intrinsecte. 
C'est done un cottectionneur 

gut a fa it __ 

ie coup. Cest ~mon opinion 
Ja parte- 





..Je curare,ce 
terrible poison 
vegetaiquipa¬ 
ralyse ies mus¬ 
cles respiratoi- 
resf... Oh/..Feti¬ 
che a rum bay a . 
Mats...Ma/'s.-f est 
celui-ia meme 
quia eti vole! 


et j’en Its un croq 
fort exact, (tig. 12 
jres t its me l'6cba 


Curieuse coincidence, 
ne trouves-tupas, 
Milou/...Its'en mo - 
que:i / dort. Eh bien! 
je vats Fimiier. 


dus fumes trPs &t< 
ef. ou celui qui pa 


OhfOh/Vot/a quips/ interessanf... 
tenure, Sf//ou, r Cejoun ISymrsrencon 
^mes Ies premiers Arumhayas. Une 1 
ngue chevek/re, nor re e/hut/euse, 
encadrart leurface cuivree; i/s e - 
id ient antics de longues ssrbdco- 


js d^cid^mes d y raster Le sole 

et nous tit verse r d'aboncf antes 


ZJu en tends, Miio u? 


aitcu 


are 


arm6 de la sarbacane. 







Alio?... Alio?... 
Aflo,monsieur le 
conserve teur?.. 


C- est moi, oui... 
Ah/c'est vous. Ju¬ 
les?.. Oui?... Quoi? 
...le... fetiche... 
Caper lipop eile! 
J 'accours... 

-j 
























































































































































Amort avis. Tries- 

<*■ //) /- m /rt/f 


£<? 5 / mom fie fetiches die re/rouvd ce matin 
a sa pi ace habrtuei/e $ 
a vec cefte lettre.po^ee 
bier? er? evidenced cote 
de tut. Qu enpertsez- vouc. 

jiurnn. 


djcTMLit&UA, 






A-Vt fy CL^< C 

a <£eW^ fMde. d* 

\dfit, h**oc4J-C- . 


^d.oKi yyvo-ux Lqju-* 
%&yjh fxtc*^ 


A^tfC /< 
r 'cdfuE 'hrCt . 

Aire'S 'f&vMn ^O; VtyCusfC-c, 
lf-t^*dESin P-JXAJIA. t fhCTi^UlJ^ ft 

>*-** ddLUdd >~.> 

, x. 






FETICHE ARUM&AVA 
Ld fribu des AftUHBA TAsj 
hdbiie ielongduflfurej 

BmmH.svrleternj 

toiredeURiPUBUm" 

JeSA/V THEODORQS 

i/i j ir . i . C.1 1-Ci 1 


Mon opinion est fa He : 
cefte teftre est une Jeff re 
anony¬ 


ms 


Je cfirais me me plus; 
une left re anonyms 
dont Eauteur est in- 
con nut 

~ 


Ainsi, da pres fa police, 
!effairs est terminee. 
Eft bienf cen 1 est pas 
mon avis ... 


est- ce 
quit mi fo¬ 
re encore? 



Je vous demands pardon, 
monsieur! 


Voyons Tin fin! 
Regarde au 
moins aevant ioi! 


Car enfin, s erais-je Je 
seut a savoir que/efeti¬ 
che residue est faux? 



En void /a preuve: 
Jauteurde ce tivre 
dec/are quesoncro- 
quis esi "fort exact”. 
Or, d'apres ce des - 
sin.. . 



... / ore?tie droite du 
fetiche es f Jeyere - 
meat abtmee: tty 
manque unpetit mor- 
ceau. 



Et I ore ri/e droite du fetiche 
rest Hue est in facte'C est done 
une reptique de f'originat. Qui 
done aura it inf ere f a posseder 
/<? veritable?....Un co/tec fion - 
neurfC'esf fort poss i bte... 
Voyons ce que fes journauxdisent 
de cefte affaire. __ 



Encore unpeu 
ef itse croira 
aussi fort que 
Sfier/o cfy Holm es f 




IMPRUDENCE 

Ce matin, des locataires de Hol¬ 
me uble sis 21. rue de Lend res, 
ayant senti une forte odeur de 
ga z qui semblait provenir de la 
chambre occupy© par M. Baltha¬ 
zar, peintre-sculpteur, prdvinrent 
la police, Ceile-ci tit ouvrlr la 
porte et dEcouvrit I artiste inani- 
me sur son lit; la mort avail fait 
son oeuvre. On a constate que la 
vEctime avail oubfiE de termer le 
robinet de son rEchaud a gaz. 
Detail curieux son perroquet ne 
paraissait pas avoir souffert des 
Emanations. M. Balthazar avail & 
maintes reprises attirE 1'attentson 
de la critique par une serie de 
statuettes en bois dont ia techni¬ 
que toute parttculiere evoquaft la 
sculpture exotique 





























































































































































Out, c est ret. Ahljeune 
homme.quef malheurf 
...Itefait si poll!... Eft' 
a vet f fa/if d'in struct ion! 
... Bren sur, if nepeyeit 
pas ires reguiierement 
son foyer. mats, enfin, if 
le pay ait. Eftlefatisi 
bon pour fes animaux; 
if avail unperro- 


Le perroquet, je f at pris 
chez mot ,en attendant. 
Mats ye ne pourrai pas fe 
garder.St vous Conner's- 
siez un amateur, je... 



Ex cusez- mot, mats 
jaura is desire Jeter 
un coup deed dans 
fa charnbredemon¬ 
sieur Balthazar. i 


Je vet's vocts la monfrer ... 
Et prop re gu '/'/ eta if IJe 
fe vots encore, avec son 
eternef cos fume de velours 



rtotr et son t,- 

...Etce qu'ifpouva 
merf Eoujours la 
pe a fa touche. Mats 
itnebuvait pas.. 



Cesf id gue nous la vons 
frouve. dousevons dufeire 
venir un serrurier, car fa 
porte efait fermee de /‘in- 
ferieur. Et le gaz sifffa it 



Et quei talent!...Regardez ces 
f/eurs, m com me eifedsort nature! 
fes;on f^Ldiraiiqu'effes vont rire .,. 



Jo us le connaissrez bien, 
monsieur Balthazar. 7 



Et siparfois vous trouvfez un 
a mate urpour leperroquet... 
Cesf une si oen ft lie bete . 





Out', drole daccident f. ..le gaz 
sif//ait ensortant du rechaud. 
Done, si fe robinet avaif efeou- 
vert au trtomeni ou Balthazar 
s'est mis au lit, it/'aurait en¬ 
ter du. Saufs'if efait tvre; 
mat's fine buvat'ipas . Quet - 
qu 'un a done ouvert fe robt - 
net, et cefa apres ta mort du 
scu/pteur ; puisqueles emand\ 
lions du gaz n 'onf pas suffi a 
fuer fe perroquet. Ce quet' 
qu’un eta it vetu dun costu¬ 
me de f/ane/le grise eta fu- 
mer~^une cigarette. Temorns 
le j ir=r/morceau de trssu ... 


...et le bout de cigarette gut 
nepouvaient provenir de fa 
vfcfime, ceffe- cine fumanf 
gue la pipe et porta nf fou- 
jours un costume de velours. 
On a done fue monsieur Bal¬ 
thazar. Eton la fue pa rce quit 
a vail probable menf execute 
pour guefqu ’un la repUgue 
du fetiche arumbaya . On 
ne vou/aitpas qwilbavar- 
de... on?...On?...Quipeut 
efre^—^ce “on”.?. . . 

Com men/ /e 
s a vorr ? 


Oh!... Et pour- 
quoi pas ° 






































































































































































Madame,jaifbien re- 
flecfn'.-j’achete leper- 
roquet demonsieur 
Balthazar! 



Si vous efiez revenudeux 
mi rules plus tot!... Je 
vie ns de le vendre; !e 
monsieur qui vient de 
l ache ter sort d'ici a Pins- 
tanh vous avez du le croiser. 




D'allleurs.le vo/la. Vous , 

i 
> 


Pourvu qu ’if con - 
sente a me/e re- 
vendre. 



J 






Grrr rros 
p/ein d'soupe! 

7€1 


C'esf bonf Mats une autre 
fois, vous aur ez aft a 
a mot 


acre 

ye 



GRRRROS PLEIN 

d'soupe! 


Oh!Oh l c'est 
un puqttat en 
reg/ef... Ah, 
mon Dieu. r ... 
Le perrocfuelf.. 
je perroquet.L. 


GRRRROS PLEIN 
D'SOUPE ! 



Stoupide imbecile!Orosptem de 
soupe !Vo/la ce' gue vous avez, 
fait: mon beau 
est perdou, 


le seut temoin 
de la mort de 
Balthazar; le 
seu/ qui aura if 
pu par/er: effe 
vo/la parti. 


Ouneperroguef gue ye 
tenets de mon grand-pi- 
ref Ahf guef malhoure!.. 

C’est egat,y4 vous re- 1 
mere re davoir essaye de 
le railraperp-crT, --r 

-a Jfjj’y# Vf#}. 

went pas 
de guoi. 




Ye le terra is de mon 
gra n d-p ere/,, ...Pour- 
guoi cem ensonge/Au- 
rait■ if,par hasard, les 
memes raisons guc 
moides interesser 
a cet anima/P. 














































































































4g_ / _ 1 „ jr _, 



Monsieur feprofes * 
seur, ifp/eut: rrou • 
bliez pas voire pa- 
rapluie... et nou- 
bliez pas non plus 
Vos hrqnons. 



Soyez sans crainte.Rr- 
nestine, mes lorgnons sonI 
dans fapoche de mon ves ■ 
ionef/e n'oubfteraipas 
mon parap/uie. 





Tie ns!(jue/ 
animal bi¬ 


zarre: 



Voyons ca de plus pres .., Al¬ 
lops bon! ou son rmes tor- 
gno ns?H'me semb/aiipour- 
tan! lei avoir mis dans la 
poche de monpardessus... 





Je... euh.. excusez- mot. 
Monsieur Je sms si 
distrait- figurez- vous 
gueje vous avafspris 
pour un oiseau ! 




Je repeh: Perdu super 
be perroguef.Rapporier 
conire bonne recompen¬ 
se, 26, Rue du Labrador ? 
La nn once pa rat fra ce 
soir. Monsieur. 


Ye vais meftre une 
anno nee pour reirou 
ver ce perroquet. 

r ~H 

// 


Voila:"Perdu superbe per roquet... 
AhJHya deux annonces.Rhbienjirat 
voir d'abord a lapre m ie re adresse\ 
cest daiileurs plus pres diet. 


ce/a, 

vite 


Orrros p/e/n 
d’soupe ... 





C'esi au sujet duperro - 
quet, Monsieur. Cest bien 


tet 


que. 


Ahjoui. En- 
trez done. 



Esf-ce bien 
eeiui/a ? 




Oui.e'estbren(ui!Je vous re- 
merc/e. Vous nepourriez 
croire combien j'y tenais. 
Et void b recompense. 

\ _ _ _ i _._ r 




























































































































































































Ef maintenanfalbns 
ecouter Coco dans son 


repertoire: "ie femoin 
imprevu E Mats avant 



tout ... 


.. ./e vat's tut a cite ter one 
cape. Mifou , veit/e bten 
sur cepaquef: je sera/ 
de retour dans aue/ques 
minutes... 

D 








Quest- ce quit 
va prendre / 

wm 


Mon Dieu!Us se 
baifenff... Pour- 
vu quej arrive a 
te mps pour sau- 
ver Coco/ 


pouet! 


POUETJ 


* & 4t r ' 

tPm 





Pis done, as- tu remarqueP ... tty a 
deux annonces;et on ne nous a 
pas rapporte teperrqquef.de me 
demande si quetqu ‘un n 'esf pas 
sur /a piste de /'assassin deBal¬ 
thazar. . En tout cas, c est uneadres- 
sea refenir:26, rue du Labrador. 



Tl 

Pourtenf, // r?y & que deux 
persourtes qut onf vu s’e- f 
chopper fe pprro que f ■ ce, 
grospfe/n de so upe ef oune 
jeune _ horn me. .. 





Ou est-if ma/ntenanf, 
ce diable de perroyue/P 



Pas de doute, t/ya 
des voteurs dans 
lapparte men /.. v 
















































































































































































































Ca ram baldest 
guia vo Li¬ 
ra f fra per/e 
perroguef / 

1M 


A/Ions/parlez! Vous vou/rez 

me reprendre —7—-r 

fe perroquet ? j Our. Cef a nr- 
}r 7 dial if est a 



moi. Vo us avez agrmal- 
honne/emenf: ye me 
plaindrar a /a 


l/raiment? Eh 
bien ! faites... 
Prevenez Japo¬ 
lice: le tele¬ 
phone esi a 
voire dispo¬ 
sition... 



Par Ions serieusemeni. 
Je voudrais savoir pour 
quel motif vous tenez. 
a cet animal... 



, A/lons, re - 

pong/ez.... 

Ml 



0 


WOOu/y- 

CLAC" 

q7.|NGG 

** 

m 


Voyani gue tu e/a is prrsje me 
suis approche 


doucemenf et 
j'ai fourne le 
commu/afeur. 


Floij'ai eu fe temps 
de lui lancer 



Dix centimetres p/us 
a qauche ef pfuii! 
p lus de Tin tin !H va 
fa//oir e/re sur ses 
gardes: i/s ne recu- 
/erontdevant r/en. 




fa/ en/endu /a iame s 'enfon- 
cer dans fe fau/euit; elteadou 
_ passer a fa 

Our, fu ferar's > ^ ^ ur - 
b/ende fexer- 
cer encore... 



C&dde, mJmz& 
7 -uziX, do/nd Sol- 
■?ncu40ri,d& jfeus 
j/6>dBzz£tAouzciic 



SiLENCEfjE 

suis Balthazar! 





C ‘est fe fan tome de M Bal¬ 
thazar, cotone/;j’ai recon- 
nu sa 1 mix: c est /ur', fen 
suis sure. 


FanfomeVConnats 
mcijes fan- 
{... Enavant/ 
a gauche/dsaf 
Ions bien voir! 





























































































































































JE SUJS BALTHAZAR? 


Et mo/', if colo nelRori¬ 
ot ez- vo us; 
vous etes 
cernej 



Grrros p/e/n 
d'sou pe !... Je 
suis Balthazar, 


<?&. fikozd&mouvi 
TTVXthTL. . . 





Exemp/e touchanf 
de fa fide iite des 
animaux ... Cefte 
rw if r ies habitants 
de /immeub/e sis 
2f, rue de Lor/dres, 
reveilles par des 
bruits insolites 
i... 


m ~ ~ 

Cette fois ■ ci, 

/a chance est 
avec moi. Vifef 
un taxi ... 




J en serai quitte pour 
alter a pied. 




Ah? !e perroquei ?... 
Vous n 'a vex vraiment 
pas de chance: te mon¬ 
sieur a cjui je l a vais 
vendu hier est venu 
lereprendre, it y a 
dix minutes a peine ... 


t/m'a de vance, te . 
C[redint... Et voiia 
de nouveau leper- 
roquet enfre ses 
mains. 













































































































Quel chauffard f S'fI avail 
vou/u te eraser, if n’au 
raft pas fail autre- 
menf. 


Oui, ft a carre - 
went oblique 
vers /a gauche. 



Vo us n'etes 
pas b/esse? 


f/on,j'ai eu le 

_ temps ate seu- 

ter en arrtere;Je 
ne serais me me pas 
tombe sije n'avals 
pas heurte fe bora/ 
atu trottoir. 



J’eipuprenc/re son nu- 
mero.Aftendez, que je 
me souvtenne... Cest 
te 16... 160.891 ,cesf bien 
ceta-.m.m. 



Dans ce cas,/tfaut que 
tu fasses de serfeux pro- 
qres: tu tances foujours 
trop a ctro/te. 


Voila... 160.891: Doc - 
teur Eugene Tribou- 
tet, 120, avenue du Trou¬ 
badour. Bon I 


...N imporfe, si cef imbecile n a vait pas 
a/fire son attention.son compte eta ft 
re ofe / { - 

C . J / a I fa** /■/ 


Sans ctoute ; mats te fait 
est que' Best rate efquit 
va se me fter. Dec!dement, 
yeprefere tepoignard. 




Ce n 'estpas ce numS- 
ro-Ia!... L e bonhom- 1 
me quime la donne 
a suremenfmat vu. 



A motn$,ce gut est 
fort possible, qu'i/s 
n'atent mis unefaus- 
se plaque a teur voi- 
fure / Ob/... 













































































































































Regarde bien, Mi/ou! 


Regi 
160.891 
deux... 


Attention: un . 






Dr* 

MgJ 

09 fg 



Us on / tout simpJemenf, re - 
tourne tearp/aque /...C'erait 
simple .mats ft faf/ait y son- 
ger. ^ 


£t vo Hal...168.091: 
Alonzo Perez., 
ingenieur, villa 
Rayon de so/eil, 
fa/a izy. Fa laizy, 
c'esf en ban/ieue. 
Al/ons-y / 





Ah!ah!ah>... 
Caramba / 
WOO QUIT J 



Silence, per- 
roguef de 
ma/houre! 




Viser un peu 
p/ous a qau- 
cheP... Au 
faif pour- 
quo t pas/ 


Tunas qu'a v/ser 
unpeuplus a gau¬ 
che :deceffe fa- 
$on,fu loucheras 
Je cert!re ... 




GRRROS PLEIN D'SOUPEl 


Out qu non, 
vas-fou fb 
faire. sioupi 
t~\ de bete? 


Grrros p/ein d'sou- 
p el G rrros pi e in 
d'sou pel Pouetf 
Pouei 7 

t 

Trens, vot - 
la pour loll 


Maltieureux 7 Que 
fais-lu?... n 





Carrramba! 
Encore rrra- 
le / 

1 
^ t r 




Espece d'imbeci - 
/e I Songe done a 
ce quit represen¬ 
te pour nous , ceper- 
roouet IEs - lu fou? 



Ye me mooue dou 
fehche /... Ef ye lui 
iordrai !e cou. mot, 

’ ' TEEll 

ca/me\ 
Ramon/ 


Carr ram - 
6a/... Ah! 
ah!. ..ah! 
Grrrosplein 
d‘so ape! 




















































































































































Ramon, tu es un homme 
mori si iu touches a ce 
erro qu e_f_/_ _ 




Meurs c/onc, 
sale be/&/... 


Carrramba/ 
Encore rrra¬ 
te / 



Ro dripo To rtf Jla ! 


C's/a if done 
luff 



Ah Ha canaille!. ,.!/se c/isaii 
mededn;en voyage deludes a 
iravers liurope. Merle fetiche, 
vo fie quei etait son but!. ,.//y 
es/arrive, le qrech'pehia cry 
s assurer Timpunite enfai- 
sanf dis para if re Balthazar! 
dais i!avail compie sans ce 
bra ve perroquet!...Jai son 
a dress e- je vais Jui deman- 
der un rendez - vous . f/nese 



Ado?...Pension 
L rber/as A... Ma¬ 
dame, je desi¬ 
re ra is parler 
a monsieur 


Tori ilia. 




M. Torfitla?... 
Mafs , monsieur, 
ii esI reparii... 
out, pour I’A me • 
rique du Sud... 
Oui. ..Ah! son ba¬ 
teau qui/faif Le 
Havre cemidi... 
oui, auiourd'hui 
... Le nom du 
feauP.., 
- dE- 



Pous sommes jouestBn ce moment. 
Tortilla vogue franquHIemenf 
vers ]'A me'rique du Sud! Ah!si ce. 
sfupide per roquet avail parte 
un jour plus tot... 



... vous a vez entendu no - 
tre but!efin di'nforma : 
lions .. Void, a pre¬ 

sent, tes dernteres nou- 
i relies maritimes... 




'a qre ve dans ieport du 
Vavre a pr/s des prop or - 
Tons inquiefanres. Ptu- 
ieurs paquebofs on/ vu 
eur depart retarde. Cest 
? cas notatnmenfdu 
tLLB-Dt-VfON,qurdevarr 
■uitter Le Havre ceroid, 

< destination de l A ma¬ 
rque du Sud ef ne pour- 
5 lever Tancre que t 
terrain dans la soiree. 


Ca ra m ba!then n 'esf per¬ 
du :nous avons ie temps 
d'arriver /... 








































































































































Peuf - e/re, nous ayanf vus, 
res/e ■/*//enferme a/a ns 
sa cabins. A'moins quit 
ne se soif pas embarque. 


Chuf t Quet- 
' 'un... 






C'esf stupide: nous croyons 
voir Tin fin parfout. Ces 
yens, en effei,sonfdepe¬ 
tite faii/e, 
quest- ce 


Et puis,non,c'esf fut/ 
L e premier, ie tyjo e a 
casque tie ./..ye me 
souviens: it Eta it dans 
te me me avion que 
nous, ass is derrie re 
foi . V nous suivaif. 

C'est Tin tin, ye ie 
/ 7 


A/ors.ptus de dou- 
fe:iffaut quit 
dispa rais se ! 


Ce so ir, a pres 
te diner, nous 
Jui req/erons 
son compfe / 



Oune perrouquef 
//porte oune per- 
rouque I C'esf done 
bien fui! 

_ r 


1 Mil 

t 

Attention, it 
arrive, bur- 
tout, nefe 
rate pas... 

] j r f 

< Id) 

! 



OH ! A MOJ! 
AU 

SECOURSf 

























































































































































































7-S 


AUSECOURS! 
A M 0 I ! 





Ouf! y'af eu 
chauc/tEt ce gui 


m enrage, c'esf , 
d4 /’avoir rate f 
Cest fa faufe 
aussi, avec /on 
“ vis e p/ous a gau¬ 
che »/ 


C esfbten /a premiere 
fois gue fu affeins te 
point gue fu vises .D'afi¬ 
le urs, tout compie fait, 
ceta vaut mieux ainsi, 
puisgue ce n'etaitpas 
Tin tm. 



C’esf vrai. ft pou riant, 
y’aurais youre gue c'e- 
tait iui; ce n 'esf gu ’au 
son c/e sa voix gue 
y'ai efe defrompe. 


II resfe /‘autre, 
main ten 
Ie petit 
vietf/a 






it on,pas cat Nous ne 
sommes pas certains 
gue cest tut. Jai un 
autre moyen :viens 
avec mot... 



























































































































































Ei mainfenanf que nous 
sommes surs que Tinfin 
n'esf pas abord, nous 
a Ho ns poavoir nous oc- 
cuper serieusement 
de Tortilla ... 



Tie ns / Voiia noire steward. 
Vousprenez que/quo chose 
avec nous P 



Votonfiers.Au moinsvous etes 
fevds de bonnebeure, vous au- 
tres. Ce n'esf pas comma 
compatriote qu/t 
cabine /?. En voi/a 
met 



H le dii, mais je n 'en crois rien 
En tout casfi n’apas quiff e sa 
cabine depuis ie depart ■ it 
prend tons ses rep as chez fui. 
A'vofre bonne rr ~ — 7 

sanfe f __ A to vorre f 



Daff/eurs... ceci entre 
nous, n'esf • ce pas, ce 
n'esf pas un horn me. if on. 
Mi une femme. Cesf ... 
une ometeffe. 


—s 

? 



Ah!ah fah!E/le e$f bien bonne / 
Et savez- vous pourquoiP...Par¬ 
te qu'if se nomme Tortilla ,ef 
qu 'en espagnof ce mot signifie... 



,..Ome/effe,x'esf vraif 
Abfvieux farceurf 

Tnt/\/n/jr*. Id mn 


Touyours le mot 

f" Ijr-bi it ** 


A pre'senfje vous quiffe , 
car si le commandant me 
trouvaif ici,fe serais dans 
mon fort ■ Et vous ie savez, 
te tort ... tuef 



C'esf un jeu de 
mots. Tort... fue, 
for tuef dous a- 
vez compris? 



Graced cef im¬ 
becile, nous a- 
vons decouverf 
Torfiffa . Ra~ 
mon ; fe fetiche 
esf a nous!... 








































































































































































Jk Pe^tdemaJxt 

Ihterjfaeeniaidk. 

di.^xiShfdco<S, 

capib&cktcL 

ifan ftfaedofod 
(Amefamte du. 

dUd)^J 




C'est effrayanH 
... Ei connatt-or) 
fe CO unable ? 






Je suis fe coi oneEJ£menez de_ Ear- 
me'e reguiiere. \c ornman y sn j [_ e Qoffjc, 
jy ...Colonel,J'ai deux crt- 

V min ed, d rem effre en - 

—k Sm £>/r<? vos mains. 



Ces deux-la P... Je les connais. Dangereux 
ga Wards • recherches par is police du pays. 










































































































































































£v/de/n/nenfcesi une tdeesp/endt- 
de davoir songe J venir a noire ren* 
con ire. N'emp eche que le feric he 

pas: 
roni f 


Vo us voi/a done aucou * 
rani de ioufe /'hisfoire.A 
present, void fe feiiche 
qu'iis ont vote a ce mah 
heureux Tori ilia , tfu *en 
pensez-vous? 



Je pense gue ce feii¬ 
che estfauxjui aus- 
sf: ibreiiie drone 
esf infaefe . 


Prec/se sneni. // 
nous res/e done 
deux choses a 
savoir : daihord 
ou se trouve fe 
veritable feiiche; 
ensuite , que! 
esf ie but que 
poursuiveni 
ious ces gens. 





Republfque de San Theodoros 
Minist&re de la Justice 
Las Oopicos 

Monsieur Tintin est pri£ 
de se rendre a terre afin 
d*assister a l*interroga~ 
toire des deux indi vidus 
qui viennent d*§tre remis 
entre nos mains- Monsieur 
Tintin voudra bien se nm- 
nir du fetiche vole, Aus- 
eitSt a terre, un officier 
a sa disposi- 




/ e temps de m ‘ap - 
pre fer ef j’y vais. 



Aiors a tout a fh cu¬ 
re! Et bonne chance/ 


Merct. 
Au . 
revoir 



tfoubliez pas 
gue nous te- 
vons fane re 
ce soir t a huif 
heures. 



Soyez sans crainfe; 
je serai rent re :je , 
ne tie ns pas J rn'e- 


pas 
ierniser dans 
pays' 


ce 


Alors , c J esf entendu: vous 
venez me reprertdre a 
sept heures r au me me 
en o/roif. 

























































































































































Mat's non!...Ma valise 
esf foujours Ja !... 



Ouf ! J’ai 
eu chaucf... 



C'esi lui, n'esf-ce 

Dast _ 

Out. c esf bien r 
luf/ 



i/ouiez- vous nous 
$ ui vre f s enor ? 


AhJvous voi¬ 
le. Tres bien, 
voussuis. 


T 




Capitaine, voile fin- 
dividu. 


Bien. Ouvrez 
voire valise! 



Ca pi tain e, je ne sals pas si vous 
etes au courant. y J’ai ete convo- 
que par ie jugs dins!ruction pour 
ass/ster aimierrogaioire ales deux... 


Pas fan I d histoi res! Je 
vous dis d’ouvrir cetie 
valise! 


J obets.capiiatne, 
mats Je vous prS- 
viens que je me 
plain drat de vos 
procede's. .. 




Saisissez ■ ief... Ef 
au cacbof, ioui de 
suite,en attendant 
ie peioton d\execution! 


(Des bo mb esf... On ne 

m'avait pas menii: 
[c'esf un terroristef 



Capita!ne , je vous assure que c'esf un guet- 
apensf.Ma valise m'a ete vo - rz ; * I 

’ee et'remptacee par cells-a7 


fa va ! p a vaf... 
nnait pa. 
a c/70 1 f 














































































































































































Cayes/-,; me voi/a 
une fois c/e p/us 
dans de jolts c/raps! 



Baht ce n'est pas grave. 
La vedette du viLLE-OE- 
LYON c/oit venir me pren¬ 
dre a sept heures.de me 
voyant pas, its retourne- 
ronf prevenir fe com - 
man dant, quipourra 
ment me 
liberer. 




Pardon, senor lieute¬ 
nant, n'attendez- vous 
pas iciun jeune homme 
uidoii retourner a 
orddu VJUE-DE-LYON? 


I 


i. Comment 
savez - vous? 



Parce quitm‘a 
prie de vous 
dire qu'H ne 
fattaii pas /'at 
tendre.Voici 
d'aiUeurs une 
tettre qu'it 
m'a charge de 
vous remeftre. 


"Au Commandant 
du VILLE*0E-LYON” 



Bien,je vous re- 






Voiia la vedet¬ 
te qui retour¬ 
ne: le comman¬ 
dant va etre 
prd venu. 


..Et voi/a laletfre 
ju'on m'a remise 


aC&A 'Do-^.ctn , 
IOXovl cAjl/v CowsmOM. 

H'wJ/wd**™- <L* 

OwfvMilJlfl. -?JL ’Vo'pO-ty*- 
dJrtC 'irtTVnJ . ( 

yyuxM <Lm ^ 

.tx OJJ. tAc* 

■liticka a. 

Ol. LuClA i) cyi.Co-i * 


r OoS?°> 

s —- 


La sirene 
du VILLE- 

oe-lyon/ 


Que se passe-t- 
!! doit etre pres 
de huit heures 
et /a vedette ne 
revient pas ... 



Us /event Jancre!... 
Uspartent sans moif 


• - 

Cette foisje ne vois 
vraiment pas com¬ 
ment je pourra is 
m‘en tirer... 





























































































































































So!da Is, la revolution 
friomphe!... le general 
Tapiocacet in fame ty- 
ran, esr en fuite Ue vail¬ 
ia nt general Alcazar 
maiire c/e la 
situation / 



Dans ce cas,mon¬ 
sieur, vous efes 
iibre .... 



Coione/!... Ah ten- 
f/n, coione!, je vous 
frou vel 




Que se passe -/- // 
encore? 



Quya-i-ti\ colonel? 
A-i-on capture ie 
general Tapioca? 


Capture?.../!s'agit bien de 
cela, coione!/... ies troupes 
dugeneral Alcazar onf fait 
leur soumisston; le general t 
Alcazar esl en fuite; ie gene¬ 
ral Tapioca est vainqueur! 


'PI 


o c <,nr 



Suret certain, coione!; voi- 
la une demi- heure que je 
vous cherche pour vous le 
dire. 



Soidats, is rebellion esi 
dtouffee ! Le general Al¬ 
cazar, cet in fa me iyran, 
a nr is la fuite fJurors togs 
fide tile au brave gene - 
Tapioca! 


















































































































































Mats non! 
... £hbien? 
Qu'est- ce 
qu'j/s de¬ 
fender/! 
pour fired 


Ca yes f.-je 
suis mort / 


Caramba! mon fust / esf 
sabcfe! 


Trahison! 


£f fe 
mien 

3 US- 

si I 


MWe bombes/ 
!!y 6 des fra t/fes 
perm/ nous /... 
Qu'on aide cher- 
cher dautres ar- 
mes, ef eupas 
gymnast/que ! 


Veui/feznous excu- 
ser t monsieur : un 



pefff confre temps... 
En attendant, si 
nous al/ions pren- 
er itif? 


pen ft fA.. 
Pourquof, 
nas. a ores 




A voire santd !... Somme 

toute,ifre fustWe, cedes/ 
qu’un mauvais mornenf 
v ratA... On 
rendre 


Bien surf...A 
voire sanief 


Queffe esf ceffe 
botsson? C'esf ter - 
r/b /emenf fort ... | 

ir Tiesfort,hein/C'esfde 
u / aguardiente, Eeau-de- 
)1 vie dupays. AHonsfen- 
// core un pefit verge.-ce¬ 
ll /a vous fera du bien ... 



Mon cher am i,je vo/s que mes 
bom mes sont revenus ever dau 
fres fusifs.Si nous y a f/tons?... 

Tres vo/on ■ 


'&£ umz dzmni- AzuA^ n£ud 

tzduL... / 


Tu es un chic type, 
colonelf... £t tu sa/s, 
c'esf entre nous a 
la vie, a fa morff 





Vive... euh...V/ve/e 
gfn/ra / A fhambrai .., 
don, A/cazarf. ..C'esf cefa: 
Alcazar !... Vive Alcazar! 





Pi ffPaffPan!... Je suis, 

morff. . Vive fe,gene¬ 
ra f A tea zar ef /es 


pommes 
f rites! 


de ferre 


T/ens r 
les reb 

/es ! 


fiens 


PAM 


5 a 


u ve gut 
eut ! 


P 




Cesf un cies plus 
cbauds partisans 
dugfnAraf. Lesfu- 
si/s etaienf bra- 
gues s 
triad 

pJeine voix: 
ve Je 
caza 



















































































































































Vous comprenez, mot, j'at 
do fa ete fusil/4 iroisJo/s' 
Ahrspne fois c/e plus, bein ', 
fd m'est bien e'gal.je suis nabifue. 


Vive fe heros! 

nr 


urra. 


f 


Ho 


Me is vo i 
la Tin • 
fin ! 


AHez c/onc voir ce qui se pas 
se, co/one/; etamenez-moi 
ce jeune bom me : je veux /<? 
conn at ire. 



Le voiia, mon genera/. C es/un jeune 
bom me que le genera/ Tapioca avail 
condamne a mort. Nos hom/nes sonl 
arrives au moment ou on al/aif fe 
fusi//er, a/ors que ce brave, ies fu¬ 
sils braques sur lui, criaii encore: 
“Vive /e ^ genera/ Alcazar'» 



Cesi bien'Je suis iegeneral 
Alcazar ei j’at me Ies hom 7 
mes com me foi. Pour /ere- 
compenser,je fe nomme 
co/one/ aide a/e camp. 


Com me vous vou- 
dre 
rez 



Mats... nepensez■ vous,pas .won 
genera/, qu 7/ vaudratt mteux /<? 
nommer capora/?... Nous n'enavorts 
gue quarante-neuf, a/ors qu'//y a 
deja /rot's mi He qua tre cent quatre- 
yingt-sept colonels. U me semble que..^ 



Je fats ce qui me plait: je suis 
le mai/re/Matspuisque vous 
estimez que nous avons trop 
peu de caporaux,je vais aug¬ 
ment er /eurs effect ifs. Co to¬ 
ne/ Diazje vous nomme capora / 



Voidvotrebrevet de colone/, jeune 
homme.Mainlertant,a/lez vous met- 
tre en tenue, Le capora / D/az va vous 
condu/re chez /<? tai/leur. 


Vive te 
tai/leur! 



L/n uni for me de colonel pour ce jeune 
bom me!... Tres bien. Void jusfement la 
tenue du co/one/ Fernandez, qui eta tide 
la me me faille et qui s'esf enfui avec 
fe gen era t Tapioca. Et pour vous,, 
une tenue de capora! ?... Bon,]'ai 
ce qui/ vous fauf ... 



Ma carrie re est 
hrisee. Mais jeme 
vengerai de hie/ 
de cel infame ge¬ 
neral Alcazar! 






Amis, void un 

„_ nouveau me wire, 

Ces/un off frier qui<2pr^fere dormers# 
demission p/ufoi que de continuer a ser* 


7ru£v? z& d&iJts. * 



Je jure obeissance aux /o/s 
de noire socidte . Jepromeh 
de iutfer de /odes mes for- 
ces confre la tyrannic, Ma 
devise sera aeso rmais la / 
votre : /a liberie 


























































































































Mon nonve/f/fe [p ss encore 

%<iZ P orlfrrile?^"^>! 


Des quit sera la, 
envoy ez -le-moi: 
nous a vons a fra- 
va filer . 



Coione //... Com¬ 
ment ai-je bien j 
pu Sire nommi 
coione!?Je ne me 
souviens ate rien. 




0'aiJieurs,j‘ai a m'occuper 
du fetiche ef je vais c/e ce 
pas donner me demission. 



Hon,messieurs f impossiblej le 
general atiena son aide de camp 
fine recevre personae ce maf/nf 


A hi vo us voila, colonel!... 
do us avons du fravaii. 
Quant J vous,messieurs, 
je ne pour rai pas vous 
recevoir ce matin, l/ous 
Venez , colonel? 




H&no/omt ce. i&?rzp4... 


La feme ire deson 
bureau est ouverte: 
tout va bien! 




Je regreife, Excellen¬ 
ce, mais le genera! 
ne pourra pas vous 
recevoir ce matin. 
Le general est ires 
































































































































































































































Mon cher co/oneb jamais je noublie- 
r ai que vous rn'avez sauve ia vie/ 



Cara m bat Tout est a 
recommertcerl 


^>'5> 



Afous avons efe routes :/e fetiche que nous 
tut a i/o ns repris esf faux. Mat's i/saif 
certafnemenf tut] ou sejrouvo le vrai. 
A tors, ceso/hj nous te faisons en/e ver... 

nous tejor^ons 
nous reve/erTen- 
droit ou it fa 
cachd... 


































































































































Mon The? colonel, vous nous avez 

rou/^s-tidee demeftre }e faux 
fii/che dans vo/re ya/ise nefa/t, 

.Mats a 






































































































































































































Moiaussi, 
j'aimerafs 
bier) te sa- 


Al/ons!pas d'enfantil- 


voir. 


Ou esf-//y 


es 



Je vous If re pe¬ 
te :je I’ignore. 


Ah!c'est comme 
i?...Tres bien. 



Je vous bonne fro/s minutes 
pour repondre a ma question, 
Passe ce de/ai , un petit ges/e 
du doigt ef... cojjic!... Co man's 1 } 





tnoutile cie faire dd grands efforts, 
mon cher ami. Vos fens sonfsotides 
et ies noeuds son/ b/en faifs .Tenez-id- 
vous pour dff... 



//faui queje feur dise que]- 
que chose ,n 'imports quoi, 
e suis perdu. _ 


Encore 
frenfe se- 
condes... 



Fa is vile,Alonzo. To u sais 
que ye deteste ies 
executions (Ss 

capiia/es... 


Et ma intenant 
que nous n'avons 
plus besoin be toi, 
dis tes prieres; 
fu vas mourir! , 


Cesf bien. Je 
vats vous dire 
ou se trouve 
te fetiche. 


Ef voiiaJ... Je save is 
bien que nous f ini - 
rions par nous en/en 
dre. Ou es/i/.Zj^ 


H... euh—itesf tout sim¬ 
plement res/e dans ma 
matte ,<3 borddu VILLE- 

LYON. Merci. C esf tout 


wwi 

^ 

i 


wk 


mssmm 




































































































































































































































































Te vo i/a, 
mon brave 
Milou! 


gfllSQyfr 


Sa/uf !Je vo us 
amene e/es 
clients I 




Mad re c/e Dios! 
J'ai oublie mes 
aUumeffes!... 




























































































































C'esf une pet He farce gue fe fa is souvenf 
a mes officiers o/'ordonnance^our !es ef- 
fraver. Bien entendu, !e browning esf fou- 



Ce!a me rappe/le un 
aide de camp gue J at 
eu naguere .Ha'halha! 
ha!hat., Un jourjlqagne 
une part is d'echecs. 
Je sors mon pistolet... 




Cette fot's, genera! 
Alcazar , votte regne 
louche a sa fin. La 
l/berfe ou !a morU 










































































































Je sors moop/s/o/ei e/ ye fireMalha! 

halhd! ha?ha /... Ft purer - vo us qu& mon 
h 0/77 me s *&s/ &vat?out de /rayeur. Maf 
haiha/ha.f .. Mats fe pi us beau de Fh/s- 
hot re , c'esf ou<? Ze /ena^m^in , 
if a va // lajaunissef *.. L a yau * 
nisse f J 





Un affenfaf! | 



Cesf au palais du 
general gue ea 
s f esf pro duff f 


une re vo - 
Jution? 



C 'esf stupide/Vous de viez sa voir 

que la aynam/fe, simplemenf p/a* 
cee ton ire un mur f ne produiipas 
d effefs puissanrs: //euf fa flu , 
./£>/?fo uir> Main fenanf four 
J^\e$fa recom 
mencerf 




Jfjz, -£e^ciesmj3U#i.. 


A Ho ?... Je su7s bten chez 
Je general A/cszarz... An! 
C esl vous, docjevr. Com - 
menf va le gdndra!r!,. Com- 
men!!... LA JAOniSSBW. 


















































































































































R.W. Chicklef, 
ageni de fa 
Genera/ A- 
merican Or/. 
C'esf bien.fai- 




Void\ co/one / !e but c/e ma 
vrsite ... J‘aiappris bier ... 



AUo?... AHoP...Com¬ 
ment?... //s se sonf 
evades f... 





A' nous /a li 


berte <?/ bien- 
foije fefichei 


Wnous aussi/a ven 


Je vo us e ■ 
coufe t mon¬ 
sieur. 


geancernous evons 
de vieux comp/es a 
reo/er avec Tin fin: 


reg/er avec 


ioici. Une mission scienfi/ioue 
vienf de ddce/er /apresence de 
j nappes de petro/e dans lard- 
‘u Gran Chapo,ce de’sert 
sifue enparffe sur voire 
sur fe ferri- 
voisfne: 


La Genera/American 
Oil desire rail obfe- 
nir /a concession de 
ces gisemenfs ,//esi 
bien en/endu gue vo¬ 
ire gouvernemenf se¬ 
rai/inieresse dans 
/es bdnd- 



Je vo is. Me is ie 
genera/ Alcazar 
esf souffranfei 
je ne puis,moi... 



f/a/ure/lernenf.MaiS vous pou- 
vez nous erre dun p re deux se- 
cours .Je vous a; o/ifou'une par- 
lie des terrains joetro/f/e res 
e/a/f si fuse en remto/re. nue- 
vo • rjgufen. Or n of re soc/efe 
desire les exploiter ege/e merit 
it fau draff done, que vous a n- 
nenez ceffe reg/on. 

jais c ‘esf fa. guer¬ 
re. ce/a, monsieur / 


m 




ffe/dsf out, Qua 

VOufeZ* VOL/ Si or? 

ne faff pas do^ 
meJenes sens 
cesser qfes ceufs, 
r? esf'ilhas vrai 
co/onef ? 


A fors ef c esf fe huf cfe ms 
visfre , nous vous of fro ns 
100,000 doffers si vous pan 
venez a decide, 
ref Alcazar a en 
dre 

















































































































































Out, Rodriquez, 
je donnera/s bien 
10.000 dollars 
pours Ire ddbar- 
rassd de tui... 




Afors. c'est enfendu, 
Pablo? 5.000 dollars 
dll arrivali malheur 
au colonel Tin fin... 



Bravo!mon vieux.Vise comme 
ca ce soir <?/ Tin tin rte sera plus 
Qu'un 

































































































































Ramon f... Qu'y 
a-f-if ? Tu es 
ble sse P 



Qu 'esf-iiarrive? 
Voyo ns/parje. 


Oooohf... I! 
m'a fue'... 


A/tons,assieds foi 






Cest bien. 

Helcvez-vous: \ 
je vo us fa is 
grace, r—r 

J ' On !m era,sen or 

colonel , merci. 
[ZJ esormaisjai- 
/es c/e moi foul 


ce que vous vou- 
drez,. 


... £f out vous a offer / 
cefte sommepour me 

fuer P Cest fto driguez 
colonel 
de com 
N. (hick- 



Tu as lor/ de 
te fter a ce 
chenapan Ju 
es foujcurs 
bee ucoup frop 

%/ianf. 




Le general estarrive.//est 
tout a fail gueri .En ce mo¬ 
ment, ilest en conversation 
- " ' let 



Hoyens,genera t,reftechissez. IIy 
va c/e votre fnteref. Je vous ie rJpe- 
te, vous dectarez la guerre au Nue¬ 
vo Rico; vous annex ez ies terrains 
petro/tferes ef votre pays touche 
55 % sur /es bdnefices a rda/iserpar 
nofre society.De ces35%J0% vous 
reviennenf Dersonne/ternent... 



C'est enten- 
du.-J'accep 


Trey bien, general. 
J'etais sur que nous 
finirions par tom - 
ber dac-r^ cord. 



Bonjour, mon cher 
coionet.le qdnerat 




Bonjour ; mon general, 
Jesuis heureux de 
vous re voir en bonne 
sanfe ef je. 

du y 

a-t-u 


enco 
re P 



Diabief/t n'a pas 
/air de bonne hu- 
meur, ce 
matin... 


Faites 

enfrer. 









































































































































































Bonjour. genera! Afca zar. 
J'efais de passage dans votre 
pays etje me suis per mis c/e 
venir voussoumeftre nos der- 


niers mo 



Voici no/re foufe derniere crea 
iion:/e 75 T. R.G.R; desf un arti¬ 
cle de foufe premiere gualife ; c‘esf 

soup)e,maniable.robuste ef f.a 
vous envoie <?'15 kilometres un 
amour de petit obus nickete... 


7S reap 



Oh7Oh!ta dev tent grave, tcouje, Ra¬ 

mon : ( 'Las Qopicos.-Und&tachemenf 
de soldofs nuevo-riquiensapenetrd 
sur !e ferrifoire du 5an Theodoros 
ef a qu vert /e feu sur unposfe fron¬ 
tiers . Ce/ui-d riposfa ef un v/plent 
combat sen.suivif ,au terme duque/ 
tes Nuevo-Riquiens se retirerent, 
ayant subf de tourdes per tes. De no¬ 
ire cdfp.un cap ora! a efe tegerement 
blesse par dec eclats de cactus.» 




... ef sixdouzaines de 75 T. ft,G. 
R avec 60.000 obus,pour ie 
gouvernement du San Ttieo- 
doros .Da ye men t en douze men- 





Mous retournons 
a /’aerodrome. 






SANPACION 


Cesf t tavion 
parti tulier de 



... ef six douzaines c/e 75 T ft,G\ 
R 7 avec 60.000 obus t pour 4 iegou * 
vernemenf du Nuevo Rico. Page* 
menf en douze mensueiifes* 










































































































































Fa/fes done brer? affenfron.Cesfune 
machine infer na/e munie dun 
mou vemenf d'hor/open e / e//e dorr 
fa ire explosion aernain matin a u 
heures precises* Cette ***** 

one vot/s 
reus sis - 
s/ex ;. 


JC& 7ruztm... 

General, Je vous aval's mis 
en garde con ire /e colonel 
Trntin. Voyer ce documenf 
ei d> fes ■ mold fa van's fort. 




« 0RS ie»r 

0US 

plan® d “ a Cqu is pa* 

,ellet#ent M San 

a ouv element 


° X ^' r,ll VOUS 

»® e P«' 



Un espion!.* Tonnerre ofe 
tonnerre! Cefa/f un es- 
pionf**. Ah!fe fra!fret... 
Le scele raft.. . //me fe 
pay era cherf 



A Ho!.. Allot... CoforwiJu 
d nit os?... Prenez immedia* 
foment dir homines efatfez 
arrefer fe colonel Tin fin! 
.,« Hem ! Qdo if. „ test un 
orcfre, cofoneft? 


SbrzcLamt c& 
Z&m/if... 


I explosion doit 
avoir hen a /I hen- 
res.Bern-Ottefle hpu¬ 
re esfi/?... He!mu 
men ire esf 3 rre fee! 





B onjour, colonel 
Juan if os, quel bon 
vent vous a mine? 


Colonel Tin finje' sifts 
navrd\mais fai repu 
ford re de vous a rre¬ 



fer ! 



If y a eu une panne deiec - 
frfcite\,ce matin, effoshor- 
fopes puhfiques s e sot?f 
arr4 fees .r\ffez f&s re- 
me fire a Z'heure . 



JO heures. // 
me resfe enco¬ 
re un peu de 
temps avant 
d after de 
sen mon 



A h!general Afcazar 
vous vous repen firez 
de mb voir nomine 
cap oral Quand on 
Tinsuffeje caporal 
v Diaz se yenget 

























































































































































Out] vo us pouvez prendre ces 
papZers; ce son/ res ordres, L e 
premier concerns Ze t co/one/ 
Tinfim iZ sera fust He demain 
4 Haute. Vautre es/pourZe 
caporaZ dz'az, mon ancien 
arcZe cZe camp; je/e re - 
rromms coZone/: ZZpeuZ 
\tenfrer fmmec/ia^ 
Jemerrf err 
forte/ion 




line fois encore en pri- 
sorr/Ouje me /romps 
fort> ou c'esf fe ChkkZeZ 
aur a monfe ceheauwup 


Oh!Oh L. Urn 
serapas facile 
de s'evadef... 

^ j 

ID-- 


53 EH 


ga ’® 


— 


A- ^ 

gA -S^ *A 






'Vo° Lfc n S)tK ftoA* 


XX* 










































































































































Me t/oi/s en fsifes 
posii/s f/renf C 
comme des J-* 
ivroqn es / /\ 



Ifo/fs. Mon fez dens cef/e voifa¬ 
re et fuyex. Demein midi , vous 
pouvex efre s is frontiers , 
Qusnf s moi, soyez sens crsinfe; 
fouies mes precsu/ions son/ 
prises : Je ne jersi pss inquie- 
fe. A dieu, serin r Tin fin. 


Adieu.brsve Psbfo. 


jot's sur 
ret me 


J tue je ssu- 
ouvenfr. 


On/// senor.de 
n si pss oub/ie 
que vous m'svex 
tin Jour fs/sse fs 





Psrfsit f iis Isis - 
sen} de nouvesu 
is roufe /ibre.En 
s i/s nf f 


Je ne puis fouf de me- 
me pas /es ecrsser, Ar- 
rifons-nous <?/Jouons 
serre ... 


:[ Csrsmbaf 













































































































Cara mba! up frainf.. dies! perdu: /a pis!e 
coupe /a vote ferree. IIva devoir s'arre- 
fer ou b/en i/se fera ecrabouifler / 



Mon cher ami Tinfin,cef}e fois, 
c'esf quiffe oudoubfe... 

Jr 



























































































la rnontegnei.Te dev/enf 
rieux.Avec /ear pufssanfe 
yo; fuse, f/$ ne raro/eronfpas 
S me rejoindre t 





Tin fin, fu vas 
nous fuerf 




yk I Quell e ciuiief 












































































































































Ca ne faff r fen: 
if se fera cof- 
frer a la fro ri¬ 
ff ere, qul ne 
doif plus Sfre 
Ires lofn. A/ovs 
irons le cueif- 
ffr fa. fn a van If 


if... If s'e'fa/f cerf<3ine - 
menf dfssfmufe derrfe - 
re des rochers :Je ne fat 
venfr... 





































































































A //o£ ..Paste f/on h e re 
51/... /ct\ sentmelte /? p 4. 
Une <3 utO f £<3n-fheodorienne 
ermee dune mitreUIeuse 
vient depasser i toute vi* 
/esse en direction du posts. 



Alerief..Mneauto- 
iwireitteuse s^n- 
fh4odorfe nnejss f 




























































































line automitrailleuse a 
tents daffaquer leposfe 
front!ere 3 f. EHe a ete 
detruite et un cte ses 
occupants, un colonel, 
a ete fait prlsonnrer. 


(9f 

Generali... Genera!/... Voyez 
le message f-Jetephon? - 
oue quivtenlj \t‘erriver/ 

'^Y~^ 




"line automifrail- 
le use..." Iff 
Cette fo/s, dost la 
guerre f... Us font 
vou/ue: i/s lauronff 



ans une 


Communiguex ce texts a 
la presse: ft faut que tes 
editions speciales 
sorlent da/ 
heure! 


Demandez 
/Echo de San- 
foci on l... L J fcho 
de San fa don. 




CE5T LA GUERRE / 

Munle d'engins motori¬ 
ses, Tarmee sen - thio - 
dorie nne tente une al¬ 
ia que brusques.Mats 
nos vaiHanfes troupes 
arre lent iennemi el 
tut infh gent de lour- 
des per tes. 




A Hof... Monsieur 
Chi chief r... fa y 
esf; fe Nuevo Pico 
vient de nous de¬ 
clarer la guerre! 
...Our... A la sui¬ 
te d‘un nouvel in¬ 
cident de fronfiere., 



A nous tes pet rotes 
du Oran Ctiapof... 
line fois de plus ; la 
Genera / American 
Oil aura vaincu la 
Compagnie Angle!- 
Se des Pelroles 
Sud- America/ns/ 


dans quinze/ours, 
le Gran Chaposera 
enfre nos mains. 
J'espere qu'a ce 
women/ la Compa- 
qnle Anglaise des 
Pelroles Sud-Ame¬ 
rica! ns n'ouhliera 
pas ses promesses. 























































































































































































































































Inutile d essayer encore 
cfe f'atteindre, taissons-ie 
alter .•//><? < e/re entratne 
vers fes chutes... 




































































































Ef mainfenanf r If s'eg if de 
savoirou nous sommes... 



SEnofaunt ce, xt&mfid,.. 


Caramba/fcoule 

cecrfftamon,.. 


Un drame en mer . 



Le paguebof VIUE- 
DE-LYDN esf faproie 
des flammes. 

Leg pas sagers ef 
/equipage onf 
pu e/re seaves. 
La cargo is on ef 
fes baqaqes sonf 


Le f.ejjxhef- -. 
Le fehche esf 
bru/d / 


A morns..* A 

HP mo ins que Tin- 
(( fin ne nous eif 
); menii en noi/s 
\\ disen f quil e~ 

// fait resfe dens 
)) i S3 m&Ife .,. 

\ \__ 

- V f 

Wm 





// s'esf egare ef demands 
/'hospital/feP... Mais J evf- 
dem men/, fa if os -le enfrer. 



Don Josb Trujillo f Le 
proprie fa/re cte ce/fe 
hacienda, sera fres heu- 
feux de vous re ce voir. 




En effef, Mais races son/ ceux qai 
osenf s'avenlurer decs cofe-le: 
fes A rum bays s sonf fes plus femes 
Indtens de foule I'Amerique duSud. 
Le dernier qufaif fenfe fe voyage 
dfaif un exp fora fear anglais .-Aid 
getvell. fl esf parff ily a pl us dedfx 
ans; jamais on ne fa revu. 


'Oh/ 


%£ St, -d&fAp' ... 


A!ors j ce fieu ve r c'esl le Ba- 
durayal f... ffesf-cepas quel- 
queparf le long de ce fleave 
qu'nabllenf les Arumbayas / j 






























































































































. .. 



Voita Caraco ,un In often 
qui conns?t Ires bfen /& . 
f/euve.Mats/e ctoufe qu'rf 
ose alter... A 


Je voudrafs descen- 
dre le fleave, Heuz-lu 
meservfrde guide/ 




C'esf que ... 
je voudrafs 
after chez /es 
Arumbayas... , 


A rumbayasf C-a 
fres mau vats /.,. 
Mot pas after / 



Froussard f 


A/fons, Caraco t 
reffechis: re¬ 
gards ce gue 
je /'offre... 




Caraco fra. Mats Ca- 
raco fr£$ pauvre.tof 
encore acfie/er/e ca- 
not de Caraco. 



Moi savoir autre sen or bfanc vou- 
Joir a/ter cbez Arumbayas. long- 
tempsfdeja • /res /ongfemps-Er 
fe senor bfanc ... 




De main, nous ar- 
riv er pays des 
Arumbayas. 


Bren/of 
nuif ,se 
nor. .„ 


C es/ vrat\ ff va 
falloir s'arre 
fer. 














































































































































ff m a abandonne 7 
Je comprends main' 
tenant pour quo/ it 
vou I ait queje tut a- 
chete son canoi... 
C esf enfeno/u:Je 
confinuerai seuf f 




le canoff... Le ca~ 
not s'en va ai/ec 
/es armes ef /es 
prou/sions f 
































































































Qui ires - vous ?.„Ef que ve- 
nez- vous faire dans cepays? 

feme now me 
Tin fin. Ef vous, 

‘ efes - vous ? 



Mon nom esf Ridge well. 


Rtdgeweff?L ex : 
plorateurr Hats 
tout fe monde vous 
croif morff 

JX 




Tanf pisf Ou piuiot fani mieux, car 
jet decide dene pi us jamais re tour- 
ner dans le monde civilise. Je suis 
heureux /ci,parmi les Arumbayas 
dont je par r age la vie 


Ef donf vous a vex me- 
fes armes. 
aft fa pe- t 
ie des fie- 


















































































































Je voufais seutemen/par cef 
accueit peu encourageanf, vous 
decider a quitter fiuf de suite 
fe pays. Croyez - mo/) sij'a vais 
vo uw vous tuer ?/r?e m'auraif 
fat/u ou'une seu/e f/dchetfe. 
b'ait/eurs , je vats vous teprou- 
ver. Vo vex-vous ceffe gran¬ 
de EfeurJa-bas ? 7 





Hassurez - vous ; /a 
f/echeffe n'e/a/f 
pas empoison - 
nee. Void mon 


mouchoir pour 
fe pa user. 



£f in a in tenant, 
exp tiqu&x-moi ce 
que vous dies ve- 
nu faire dans 
repays,,, 



Eh bien f vo/fa,Un fefiche arum - 
ho ya , rapports par fexpforafeur 
Wafker , ef guise frouvaif dans 
un musee, en Europe , a d/e vote 
ef remplace par une copie. Je 
m r en suis apercu eijaipour- 
suivi jusqu'en A me rtque du 
Sud 



,„deux hommes qui com¬ 
ma mof eJaienf sur ta pis¬ 
te du v4riiabfe f efiche 
ef de cefui qui / avaif vo¬ 
te , ffs onf tue fe vofeuref 
fuf onf rep ris fe fetiche. 
Or ce fdf/ch e - fa / fuf aus - 
si. d/a if faux/.,. Ou se 
frouve fe verffabfe / cesf 
ce que je ne suis pas en¬ 
core parvenu a savofr. 



de me me que Je ne saispas 
encore quet esf febuf pour- 
sufvfpar Torff/fa (cestfe 
nom du premier vofeur) 
ef parses meur/rfers r en 
essayanf de sdpproprier 
cef objef. Cefa resfe pour 
moi un mysfereiEt j'ar 
pense qu'tci,peuf-efre., * 







































































































l h koropos 
oof op o ba - 
- k'hf. ..Ahf 
hfabf 


C es/ bien ce que /< 
pen sots. Il dit que r, 
fetes s 'afouferon f bi 
fof a ss collection ‘ 



l/s son/parfis ,.. 
Mflou, il fa ui ab- 
so/umenf sauver 
Tin fin. 



Sife par yens is a 
iron yer le village 
des A ru mbayas ef 
sife feurapporfafs 
cefobjef. i/s compren - 
draienf peut - efre 
que son proprie - 
Zaire es/ en danger 





Seezd&rd ce f#mz/id,cAak^(%lucm$e^ad,.. 


I es Tsprils m'onf alii aue , pour efre queri, 
ton pis devalf manger fe cceur cfupre¬ 
mier animal que in re rr confrere is 

~p~. - — 1 =^ dans la fore/.. . 

Dien t pins - ' 

sanf sor- 


c/ar. 




Quef drole c/'animalf... Que 
porfe-t-il dans /a gueulef... 
fin carquois!best bizarre / 
... Je tea is pfu fof ess aver 

?f ■ 


de fe capfurer vivam 






















































































Re gar dex, s o rcrer. Ce tinge ap- 
par fie nr au vief/fard b/apc ; 
ce carquois aussi, Peuf - efre 
/e vief/fardb/anc esf'i/en¬ 
danger.* 



De quo/ fe m e fes - fu ?... Donne - 
mor cef animaf ef va - /' enf... Je 
vais fe fuer, iui arracher fe 
coeur ef fe donner a manger 
a' fon fils . Va if enf 



Ef si fu raconies un sen/ mof , 
de fouf ceu, j‘appefie surfoi 
ef sur foufe fa fa mi He fa 
venaean ce des f 
vous sere* tons 
grenoui/lesf 




Esprits cle /a foref, nous 
vous sacrifions ces deux 
ef rangers 


. 


Pas de danger; if ne bavardera pas . 
Mais >/a raison :/e vief/fard b/anc 
do if Sfre en danger. Tanf mieux / 
Qu‘ if meure !A ins/ je rep re n draf 
monpouvoir sur ies Arumbayas . 
Ef mainfenanf, avanf.de fuer . cef. 
animal, de fruisons fouf t 

rt H f / m r> / A t r* 


cec/, qtn 



A rrife ,6 chef des Bibar os, 
ies Esprifs de fa foref n ac 
cepfenf pas ce sacrificef 



Ces deux ef rangers son f 
leurs amis. Tu vas 
feur rendre fa li¬ 
berie. 




De la sorcei/ene f... Vous n a 
i/ez pas compris que ce fed mot 
gui par fa is suis venfrito¬ 

que. La venfriJoguie,monjeune t 
ami, desf mon vioton d‘In 



Freres Arumbayas, vous ailez ass/s 
fer a une guerison extraordinaire 


(tS\ 

i 1 . 

•A -lx 

L IV 



Arrachons fe coeur de 
cef animal ef donnons 
Je, fouf paipi/ant enco 
re, au jeune maiade... 

























































































Je volts presence Ha lorn a, 
le chef tfes [ Tothnopah kar- 

fn / 


A rumba yes. 


patoto's'ch..... 
Ha rah bssfoupf 



ffokho. Ara no pf- 
kurf kfana op oh? 
Tinfin xouka da 
pikurf. Wefche 

r. -, y 


Pikurt ? Moya, moya. Pi¬ 
ka rf fofh narobo wa Wal¬ 
ker. Mohwanaah c/ia/ba¬ 
bas wekwourhef, A rum¬ 
ba yas kwout.Hua mo - 
ro bHnksfhin oukwekh. 
£ia/3 nah JArumbayas 
fuphokno di- 
a/babas. E- 
naff? he - 
moi// khap- 
poufhf 



Jeviens cfe quesfionner Je 
chef an sujef du feJJche, et 
voicf ce qu'iJ m'a x dit :je pen- 
seque ce/a vous interessera... 


Je voos 
ecoute. 





Jamais je n ei/ra/s 
du essay e r de bepr 
enseigner fe golf: i/s 
p 'em veronf Jamars 
a jouer convenablemenf/ 




Mats re verso ns a u fefich e.fes 
anciens de la fnhu f m'a dif 
/e chef, se souvfennen / en¬ 
core cfe /'expedition Waf- 
ker. /is seven/ qu'un fefr- 
che fuf offerf a Wa/ker en 
signe da mi fie, au cours de 
son sejour parmj /a fribu . 
Me is forsgup fes explore - 
feurs eurenf quiJJe fepays.. 


















































































































... tes Arum bay as consfoterent 
qu'une pierre sacree avaif 
disparu. Eefait une pierre qui, 
pa ra if - il, press rvaif desmor- 
cures o/e serpent ce/ui qui le¬ 
va ii fouchee. On se souvint 
qu'un metis non?me Lopez, 
inferprefe des exp/ora^- 
tears,avaif s ou vent rode 
pres de/acaseouceffefa- 
meusepierre efaifyardee. 



Furieux, tes Arumbayas se mirenf 
a is poursuite de l expedition, 
la rejoignirent ef massacrerenf 
a peiipres tout te monde f.. 
Wa/ker.tui, emporfant te feti¬ 
che, parvinf A s'dchapper. Quant 
au metis, quoique grievemenf 
btesse, itparvinf e'gatementa 
s'enfuir. cf fa pierre, un dia merit 
sans doufe, nefuf jamais refrou- 
vee.i/o//a ce que te chef me dif. 




Je comprends 
a present: 
tout devienf 
c/air f ... 


Fcoufezf.., le me¬ 
tis vote /a pierre 
sacrde ef,pour ne 
pas efre\ soup: 
conne, it fa obs - 
simu/e dans te 
fetiche, it pense 
pouvoir /a repren- 
oire bientdt ... 




Mais tes Arumbayas affaquenf 
Fexpecfifion ef Lopez.,btesse, doit 
s'enfuir sans avoirpureprendre 
/e diamanf. Ef voita'/... Le die - 
m ant esf toufours dans sa ca¬ 
che tie ef c'esf pourquoi Tort fi¬ 
fe, dabord, ses deux meur/riers 
en suite,ont essajre de voter te 


e/a me pa¬ 
ra if v rai¬ 
se mb table, 
en effef. 


1!ne me reste 
p/us mainte- 
nanf qu’a're- 
frouver ce fa- 
m eux fetiche 
eta renfrer en 
Europe. 




tf&nxd&nzf -ce, 
tj&nrifud. .. 



RgRUBUQUE DU 
SAN THEODOFOS 

AVIS 

D^SERTEURS 

ALONZO PER 
RAMON 



tinous fa u draif 
absofumen/ un 
canot... 



la-bas f..,fn voita un ef t 
ye n J y vois qu "oune seu/e 
personne ... nais,..esf- 
ce que ye reve C... Cette 
personne ... 

Carambaf 
C'esf Fin- 
tin ... 





A'nous deuxf Sais-fu que te 
paquebof " VILLE-OE-LYON" 
a efC comp/efemenf old - 
fruit par un in-. 


cendie? 


tirai /... 


Out, c'esf vrai/Et te fe¬ 
tiche que fu avals fats-, 
sd dans fa matte, esf de- 
fruit, tui aussif. ..Ef tout 
(6, c'esf a cause defoif... Tu 
vas nous te payer chert... 

'Hats n, le vrsi i 

feffcbe pas , 

^boyoff*., Je yous 



















































































































Ah!Tuf'es frahi/Tu ves nous 
dire, ceffe fois, ou if se frou- 
ve.Ef n ess a ye p/us de nous 
from per /. 


Tt 


Je vous ai day a 
dff queye n 'en 
savats rt'enf... 



Ecoufe- mot biemi/ya encore une 
ba/fe dans ce fus/f , Si, a frois, funas 

pas par/e, , ie fe jure ou'e/fe 

esf pour foifmJ .. . Unf. .. deuxf... 

V__its?_ 

^-4 \Jf /1 y *v 

Jf rtj# 

\ ^ 

%£ M 

-XII i/T} 




Attention ! Unser- 
pen/ f/f .,. 

















































































































Ou avex- vous / 70 u• 
ve ce biiiei?Re - 
pondezf .., 


f bord du bateau qut nous, 
amenaii en Europe ; c est 
Torfifta qui fa ve if perdu. 
Mats a ce moment, nous 
ne te savionspas. Cen'esfque 
fe jour ou nous avons ap ■ 
pris te vof du fetiche que 
nous avons compr/s /a si¬ 
gnification de ce papier. 
£f c 'esf ators que nous a- 
vons decide de repren- 
dre te fetiche a Tortilla... 


Par/attf...!! resfe- 
raft encore a sa- 
voir comment Tor¬ 
tilla 4fa it enfre en 
possession de ce 
papier. Mat's it est 
morf ef nous nete 
saurons sansdou- 
tejamais/... Ef 
mat ntenant, mes¬ 
sieurs, en route/ 






froyez- mot, mon pe/if, it 
nefauf jamais vend re ia 
peau de fours... 


t/asy/ De¬ 
bar que fef 
* » * 



























































































































Mon vieux Milov, un peu 
de courage. Nous a/Jons 

devoir confinuer noire 
route a pied... 



a van 


■etcfiBvzd... 


Enftnf tious vot - 
fa a Sanfacton / 
Jai bien cru t gue 
nous n‘yarrive - 
prions jamais!... 

w t\ 

(v <s 

cfc&a 

* 1 

* 


Pour / Europe ?Ah ! I!y 
a eu un departhier. Main 
tenant, it faudra a iter?' 
dre huif jours / 



Hurt jo urs\ a after) dre / 
Bah fprofitons - en pour 
nous reposer e/nousre- 




Ecoufe fa Mdouf... << ia mis¬ 
sion seientifique gut yient 
de renfrer du Oran Chapo a 
deciare g Welle n'avaii pas 
rrouve trace de pdf role dans 
cede region >> 



filud iocAuL .. > 

MWI 


AHo, alto!... On annon- 
ce qu'un armistice 
vienf d'etre condu en- 
fre !e duevo Rico et fe 
San Theodoros.Touf 
porte a croire gue (a 
pa ix sera signee /res 
prochainemenf. 




Nous void de retour. Heureux 
de se retro uver dans son pays, 
hein, Mitou?Si mainfertanf nous 
parvenfons a ddnicher ce fa - 
meux fdiiche, tout sera if par fan! 































































































































! 2f... Pour/an f, if n'yapas 
at'erreari/s ont to us /os 
deux fore i/fe cos see/ Cesf 
i ncroyab/e J 



Cette fois, je sou- 
rai dou t/s pro • 
vien nen/f ■ •. 



Bon/our, Monsieur. Pour ■ 
rfez'Vous rne dire qur 
vous a procure ces 
ofeux fetiches? 


Ah, voui, /as /eux 
bedi/s vid/ches... 
uime /ese bro- 


Ca na pas 4/e sans peine, mais 
enfin jAi fadresse: M. Balthazar, 
52, rue du Mou/on d’Or. C es/ 
/ouf pres; attons-yf. 
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Je voudrais savoir comment vous 



aver, decouverf foPfeien "simple~ 
/e fetiche qui me'nf... Cost en 
vous a servi de fouiiianfdansies 
, ./ , v/e/tier/es, cte 

moae/e ... _| r el/ mon frere . 

Ce fetiche se fro wait 
fondd'une matte. 
Mats pour- 
quoi cetfe 
question / 



, Heu h f. 
Pour rienf 
Mats 
a lots, vous 
a vex done 


/'original? 


Cost curieuxf Quei- 
qdun esf venu, i/y 
a trots fours, me po - 
ser tes memes ques¬ 
tions f.„ Pont Je ne 
Pat plus :je t‘ai ven- 
du/Mais je puis vous 
donner /'a dress e , 
de ta personne quf 
me /‘a ache/e ... 



M. Sa must Ooidwood/tin ri¬ 
che Pmericain /MHou t a 
nous Phonneur devoir re- 
frouve te vPrifab/e fetiche/... 




Je desire • 
rais par/er 
a M. Go/d- 


Jr. 


Gold wood 
esf absent. 



ft a is. Monsieur, | 


”esf hien, 
je vais Pat 
fendref 


J e 



T 


Pi a is. Monsieur, vous \ 


fa ne faii r/en, 
monami,j'ai 
ie temps. 






,.,ef naiure/femeni, 
i/a emporte Ie feti¬ 
che avec fui: c ‘es f hien 
ma chance /.., 




Pardon,., Mo ns... Mon- 
sieur, ie... A?... W A £ . ., 


Sie 'esf pour vous embarquer, vous 
arrivex un peu hard: voi/a une demi - 
heu re qu 'it esi par ft f... 














































































































































































le vo//<3,ce Go/dwood. 
// dejeuner proffrons - 






























































































































































£coufe,mon vieux:nous ns 
pouvons pas resisr p/us 
hngfemps id; nous r/s ■ 
quons cr$fre surprisf,..Em- 
porfons /efef/cfie c/ans noire 
cabine: nous yserons p/us 
a/a/sepour 


S P 

chi 


er 


er. 





Je iroudra/s gar/er imme- 
c/iafemenf a' un c/e vos pas■ 
sagers, M. Go/dwood, 


M. Goldwood? i/bus 
/e irouverez 4 /a $a//e 
a manger des premieres. 
























































































































































































































































M. Eo/d wood, sans doufefJe 
suis deso/e qu'/Z soif arrive 
ma/heur a vo/re feficbe/Je 
vats tout vous exp/fquer... 


Oooohf Mon feft - 
che / Mon beau 
fetiche/... 



... e/ d'abord, it fa ut qve 
vous s a chi ex gue ce fe¬ 
tiche* a etd ——- 


Our, ye sets que 
vous fa vex a- 
chete etye su/$ 
convaincu que 
te vendeur 4 ■ 
to if, tutaussi , 
de bonne foi, 
mats... 





Ef a present, mon 
vie ux Mi/ou, nous at 
tons prendre un re- 
h/en me'Z~\ rite f 


pos 


wouahf 



linprime en Selgique par Casierman $.a. r Tournai 
Depot legal: 4 a trimeslre 1960; D. 1983/0053 172. 

























































































Les aventures deTintin et Milou 

24 titres dispontbles 





Fac-similes des premieres editions 
en noir et blanc 

Tintirt au pays des Soviets 
Tintin au Congo 
Tintin en Amerique 
Les rigares du pharaon 
Le Lotus bleu 
Corel He cassee 
L’tle Noire 
Le sceptre d'Ottokar 
Le crabe aux pinces d’or 

* Fac-similes des premieres editions 
en couleurs 

L'lle Noire 

* Les aventures deTintin au cinema 

Le lac aux requins 


■ Archives Herge 

Tome I :Totor-Tintrn I93Q-I933 
Tome 2 : Quick et Flupke - M. Mops 
Tome 3 :Timin 1934-1937 
Tome 4:Tintin 1938 1941 

* Les exploits de Quick et Flupke 

Jeux intend its 
Tout va bien 
Haute tension 
Toutes voiles dehors 
Chacun son tour 
Pas de quartier 
Pardon, madame, 

Vive le progres 
Catastrophe 
Farces et attrapes 
Coups de bluff 
Attache! vos ceintures 


■ Les aventures de jo, Zette et Jocko 

Le testament de M, Pump 
Destination New-York 
Le Manitoba ne repond plus 
L erupt! on du Karamako 
La vallee des Cobras 

* Les aventures de Popol etVirginie 

Popol etVirginie chez les Lapinos 


























































































